
Promesses de trois salésiens coopérateurs … et derniers jours de préparation. 

 

 Début avril 2014 : C’est l’effervescence du départ à Turin/Mornèse sur les pas de Don 

Bosco et de Marie-Dominique Mazzarello. Une camionnette part de Farnières, une voiture 

part de Bruxelles et une autre camionnette de Braine-le-Château. Les 3 « Coops » qui vont 

s’engager quelques jours plus tard (Nicole, Anne Marie, Jean-François) sont du voyage. Dans 

la camionnette qui prend son envol de Farnières, il y a quelques amis de Don Bosco qui 

envisagent la constitution d’un groupe de Coopérateurs à Farnières. Sœurs Stella et Michèle 

sont nos animatrices. Il y a de la joie, beaucoup de joie dans ce groupe qui loge dans la 

maison de Dominique Savio à Riva di Chieri. 

 

 

La photo ci-contre montre Nicole, 

Anne Marie et Jean-François au 

pied de la statue de Don Bosco dans 

la grande cour du Valdocco.  

 

Ci-dessous les 3 à la fenêtre de la 

Valponasca à Mornèse.  

 

 

 

 

  



Les visites aux Becchi, à Turin et à Chieri sont impressionnantes, surtout pour ceux 

qui viennent pour la première fois. A Turin, on apprécie les travaux qui ont été entrepris 

pour préparer le 200
ème

 anniversaire de la naissance de Don Bosco en 2015. A Chieri, on est 

ému par l’endroit où le jeune Jean Bosco trouvait refuge pour dormir quelques heures après 

une double journée de travail. 

A Nizza, puis à Mornèse, nous avons découvert ou redécouvert les lieux de vie de 

Marie-Dominique. Et combien celle-ci est un complément essentiel à Don Bosco dans la 

famille salésienne. 

L’animation de Sœur Stella et Sœur Michèle est appréciée. 

Ce fut un très beau voyage sous un soleil généreux. Le soleil était aussi dans les 

cœurs et l’amitié au rendez-vous. D’ores et déjà, Jean-François, Anne Marie et Nicole ont 

décidé de retourner à Turin/Mornèse en 2016 ou 2017. Avis à ceux qui sont intéressés.  

Deux commentaires de Vinciane et Hervé de Farnières en visite de ces lieux  pour la 

première fois :  

 

Que vous dire sur le voyage si ce n'est qu’il a été une riche expérience ! Un groupe où 

l'on se sentait bien, en confiance, où l'on pouvait partager, une famille quoi.  Et puis des 

découvertes, d'abord au sujet de Don Bosco et de Marie-Dominique. Et puis se représenter 

les lieux, les distances nous fait réaliser la difficulté de leurs parcours, mais aussi que chacun 

d'entre nous a sa place dans le projet de Dieu. C'est à chacun de nous d'y participer avec ce 

que nous avons à apporter chacun si petitement soit-il. C'est dans chacune de nos faiblesses, 

chacun de nos doutes, chacune de nos souffrances qu'il se fait encore plus proche de nous, 

qu'il nous appelle et nous fait sentir ce qu'il attend de nous. A nous d'être à l’écoute ! 

Je me dis que, malgré mes limites, je suis passionnée par l'annonce de l'évangile aux 

enfants, et que je me sens maintenant vraiment appartenir à la belle et grande famille 

salésienne ! 

Merci pour tout. Bien amicalement. 

Vincianne 

 

 

Mes impressions sont très limpides. Dès le début du pèlerinage, j'ai senti en moi 

monter une frénésie, une soif de marcher sur les pas de Don Bosco, de mieux apprendre à le 

connaître et de m'imprégner de sa spiritualité. 

Pour cela toutes les conditions étaient remplies : deux guides exceptionnels et des 

camarades de voyage toujours prêts à me faire partager leurs expériences. 

Je ne parle pas du fait que loger dans la maison natale de Dominique Savio était pour 

moi la cerise sur le gâteau. 

Après ce pèlerinage, j'ai encore plus envie de donner de mon énergie, de mon temps 

et de partager cet amour de Dieu avec les jeunes : Amour sur lequel Don Bosco a toujours 

insisté tout au long du développement de son œuvre. 

Merci à Don Bosco de vous avoir mis sur mon chemin  et à bientôt, 

Hervé 



 

La célébration du 10 mai. 

 

Le père Daniel 

Federspiel, provincial SDB de 

France et Belgique Sud, préside 

cette célébration. Surprise : Il 

est quasi le premier arrivé. 

C’est l’occasion pour moi de 

vous remercier, père Daniel, 

pour la chaleur et la justesse de 

votre célébration.  

Arrivée aussi bien à 

temps : Sœur Bénédicte qui 

nous revenait de France après 

un court séjour en famille. 

Merci sœur Bénédicte pour ton 

attention et ton soutien à la 

branche des Salésiens Coopérateurs.  

Quand on fait une fête de famille, le parrain ou la marraine présentent leurs filleuls. 

Voici les présentations successivement d’Anne marie, de Nicole par sœur Stella, puis de 

Jean-François par René Dassy. 

 

 
  

 

 

 

 

 

Chère Anne Marie, 

Quel bonheur de te revoir ainsi entourée de ta famille. 

Mais aussi entourée  d’une grande famille ... 

Avec  don Bosco, on lui donne ça et il vous demande 

ça ...  mais c’est pour vous donner tout  ça et 

aujourd’hui une famille à la dimension du monde, qui 

se prolonge et s’élargit jusqu'à l’éternité. Pour faire la 

fête …  

 Monte plus haut et tu verras plus loin…. Ca 

montait très fort  EN MONTAGNE et DANS LA VIE 

AUSSI mais ça vaut  la peine ... 

 Comment monter plus haut ? En élargissant 

son regard,  son écoute, son cœur… en commençant 

par les plus proches. J’ai pu mesurer ce grand cœur à 

de multiples occasions. 

Un samedi soir, il y a quelques années, je 

laissais défiler devant moi les personnes à qui je 



pourrais demander une mission difficile… Le dimanche à la sortie l’église Sainte Cécile : 

« Pierre, A M.,  je voudrais vous demander quelque chose, je raconte  et puis réfléchissez ... »   

Réfléchissez !  (A l’intérieur de moi-même,  je me disais « pas trop longtemps » car Seigneur 

tu sais que c’est urgent) … Et ça a été vite réfléchi :   « Mais nous, on pourrait s’en occuper. »    

Comme Jésus qui n’a jamais dit face à la souffrance «  Je reviendrai dans quelques 

jours », comme Don Bosco qui a dit « Quand il s’agit de faire du bien à un jeune je vais de 

l’avant jusqu’à en être téméraire », Anne Marie s’en est  occupée… et pas n’importe 

comment mais avec délicatesse et discrétion. « Et Dieu est là » : Combien pourraient te dire  

comme ce petit garçon devenu adulte « Maman si tu m’en avais parlé peut-être je n’aurais 

jamais cru…  Si j’ai reconnu Dieu, c’est à travers toi, c’est en te regardant, en respirant SA 

Préséance en toi que je crois. »   Merci Anne Marie  l  

Merci pour ton enthousiasme, tes fous rires,  dans les rencontres et voyages. 

Merci Anne Marie pour ce que tu étais, ce que tu es, et ce que tu seras  au sein de la 

famille salésienne. Oh pas dans les beaux discours désincarnés mais dans le concret comme 

disait D. Bosco : « Va de l’avant avec audace et créativité » et Marie Dominique d’ajouter 

« avec vérité, patience et attention ». 

 

 

 

Chère Nicole, 

Merci  pour ce chemin de foi rayonnante, pour cette force de dépassement, qui a 

caractérisé ton parcours particulièrement à un moment donné de ta vie… 

On pourrait t’appeler « Madame faire plaisir » Qui ne connait pas tes exclamations 

« Ca fait tellement  plaisir de faire plaisir, n’est-ce pas ? » Et si tu vois l’ombre du doute sur le 

visage de ton interlocuteur tu t’empresses d’ajouter : « C’est vrai tu sais ! Quand tu fais 

quelque chose pour aider  et que tu vois les gens contents et heureux, c’est ça qui est beau  et 

qui compte dans la vie…  Le reste ça n’a pas d’importance. » Tu sens vite de quoi il s’agit….  

Tel de Farnières : « Dis Nicole, j’ai un petit problème. Si tu sais me donner un petit conseil ? » 

« Oh ! Si ce n’est que ça…Ne  te tracasses pas je vais réfléchir »  Une demie heure après …  

c’est réglé ! « Déjà ? » « Oh ce n’était pas grand-chose ! » Pas de long discours. ETRE  SANS 

PARLER VAUT MIEUX QUE PARLER SANS ETRE.   

Si tu avais vécu au temps de Don Bosco,  sûrement qu’il t’aurait pris avec lui pour 

aller négocier avec le Ministre Rattazzi ...  Mais  Don  Bosco t’aurait choisie aussi comme la 

troisième «  Maman du Valdocco » (Après Maman Marguerite et la maman de Don Rua, il y 

aurait eu Nicole)   

Mais encore heureux, car des personnes qui s’engagent comme toi, comme vous,  

chez les Coops, il en faillait hier mais aussi aujourd’hui ... Merci encore d’avoir répondu, et 

de répondre OUI au quotidien. 

 

 

 



 

 Jean-François Toussaint. Jean comme 

le bon pape Jean, François comme le pape 

François le Bienveillant et le Courageux, tous 

saints : un vaste programme.  

 Jean-François est ce grand monsieur, 

cet homme mûr, la quarantaine bien entamée, 

marié avec Laurence et papa de Maxime. Il 

baigne dans la famille salésienne depuis son 

plus jeune âge, puisque ses parents sont aussi 

des proches des salésiens. Il fait ses études 

dans une école salésienne, participe au 

mouvement de jeunes Ephata, et, après des 

études supérieures en sociologie, sœur Stella 

l’engage à l’internat ici-même chez les sœurs 

salésiennes. Aujourd’hui, il s’occupe encore 

d’une association d’aide aux enfants, et il 

participe en famille à des pélés en Italie. 

 J’ai envie de dire : plus salésien, tu 

meurs ! 

 C’est sans doute ce « fil rouge » salésien qui lui fait rejoindre le groupe des salésiens 

coopérateurs de Don Bosco à Ganshoren. Mais une question le taraude : « Qu’est-ce qu’une 

promesse apporte de plus à ce que je suis et fais depuis des années ? A quoi cela m’engage-t-

il ? Est-ce que je ne cours pas le danger d’être embrigadé dans des rouages associatifs 

pesants, voire inutiles ? » 

 Pour clarifier les choses, Jean-François suscite un petit groupe de coopérateurs pour 

participer à un discernement concernant la promesse.  

 Cette journée-ci en est, d’une certaine manière, le point d’arrivée, mais aussi et 

surtout le point de départ, pour une vie personnelle, familiale, sociale et communautaire 

encore plus fidèle à l’héritage pédagogique et spirituel de Don Bosco et de Marie-Dominique 

Mazzarello. 

 

 Merci Jean-François pour ton engagement et bonne continuation dans la joie et 

l’amitié. 

René Dassy 

 

Après cela, chacun explique quel symbole il a choisi pour accompagner sa promesse. 

Nicole a choisi la représentation d’un chemin en bordure d’un ruisseau. Anne Marie a choisi 

la corde raide avec laquelle Don Bosco attirait les jeunes. Quant à Jean-François, il a choisi un 

fait de vie : la rencontre entre Don Bosco et Barthélémy Garelli. Voici comment il présente 

son choix. 



Quand on me parle de Don Bosco, de sa pédagogie, de son système préventif, de sa 

spiritualité, c’est l’épisode de Barthélémy Garelli qui s’impose à moi, … on est au cœur de 

don Bosco : Accueillir le jeune, entrer en relation avec lui, le rejoindre dans sa réalité, dans 

ce qu’il vit, dans ce qu’il est capable, lui proposer d’apprendre, de grandir, de chercher le 

bonheur, de vivre dans la joie, chemin de vie avec Jésus. Du reste, Don Bosco ne dit-il pas 

qu’il veut  faire des jeunes d’honnêtes citoyens et de bons chrétiens.  

On peut noter que le jeune Barthélémy se montre curieux, il a une certaine envie ; 

don Bosco l’accueille et l’invite à le suivre sur ce chemin qui mène  à Dieu …  

Et enfin cette rencontre est vouée à se multiplier « Et si j’amenais les copains … », dit 

Barthélémy. 

Ainsi, je connais les salésiens depuis l’âge de 12 ans, j’ai participé aux animations du 

groupe EPHATA Don Bosco pendant 16 ans, je travaille avec les sœurs depuis 18 ans, de 

sorte que ma promesse de coopérateur s’inscrit dans mon souhait de participer 

« petitement », là où je vis, à l’œuvre de Don Bosco.       

 

Après l’évangile … du dimanche des vocations, et le très beau commentaire qu’en fait 

le père Daniel,  le coordinateur explique quel sens il donne à la promesse.  

Comme Jésus, reconnu prêtre, prophète et roi, nous pouvons cumuler ces trois 

mandats reçus au baptême en participant activement à la mission du Christ, à sa suite et 

dans nos vies. 

Le baptême inaugure pour tout chrétien la communion avec Dieu. Nous devenons 

membres du Corps du Christ. Par le baptême, nous avons vocation d'inviter tout homme à 

entrer dans la communion avec Dieu !  

Ce service de la communion à Dieu s'exprime avant tout dans l'assemblée 

eucharistique (comme celle que nous vivons en ce moment) qui célèbre Jésus-Christ, qui 

rend grâce à Dieu, et qui porte devant lui toute la vie du monde : "ce pain et ce vin, fruit de 

la terre et du travail des hommes" offerts en sacrifice "pour la gloire de Dieu et le salut du 

monde." 

Ce service de la communion à Dieu s'exprime aussi dans la prière personnelle, 

l'offrande de nos vies.  

 

En tant que chrétien vous 

avez découvert petit à petit Don 

Bosco, Marie-Dominique, Maman 

Marguerite, Dominique Savio et 

bien d’autres saints de la famille 

salésienne. 

Depuis 20 ans environ, 

vous cheminez dans cette famille. 

Avec sollicitude Marie a conduit 

vos chemins jusqu’à cette 



rencontre d’aujourd’hui, comme elle a conduit Don Bosco chaque fois qu’il faisait appel à 

elle.  

Durant ces 20 ans vous avez appris, oserais-je dire, à lire l’évangile à la manière de 

Don Bosco, en privilégiant l’éducation de la jeunesse et spécialement des plus pauvres parmi 

les jeunes. Vous avez appris que c’est tout l’homme qu’il faut faire grandir : à la fois être un 

bon citoyen et un bon chrétien.  

Cette vocation de salésien coopérateur dans laquelle vous vous inscrivez aujourd’hui 

est en quelque sorte un appel plus précis de ce que le Seigneur propose à tout chrétien : Cet 

appel épouse pleinement la vocation de toute la famille chrétienne, mais en même temps 

elle privilégie la jeunesse et son besoin d’affection. « Fais-toi aimer » aimait dire Don Bosco.  

Le cadre de cet Internat est un bon terrain pour travailler au règne de Dieu.  

 

La promesse, qui va être exprimée aujourd’hui, n’est pas un point final à un long 

cheminement. Jean Thibault nous disait : « Être SALÉSIEN COOPÉRATEUR n'est pas 

appartenir à un mouvement en plus, mais être conscient de vivre un style de vie qui colore 

toutes les actions du quotidien et qui s'affine tous les jours... » 

Adopter un style de vie qui colore toutes les activités au quotidien. Don Bosco lui-

même nous invitait à colorer (à colorier) la vie quand il disait à ses amis : « J’ai fait le 

brouillon ; à vous d’y mettre les couleurs. »    

Les talents que le Seigneur vous a donnés, ce sont les crayons de couleur avec 

lesquels vous aurez dès aujourd’hui, et demain et chaque jour de votre vie, à rendre 

autour de vous la vie plus belle, plus supportable, plus juste, plus humaine, plus 

conforme au plan de Dieu sur l’homme. 

Ce jour est donc bien un jour de départ, comme le sera dorénavant chaque matin. 

Cette réponse à l’appel du Christ est un engagement à durée indéterminée. A vivre 

chaque jour, dans la mesure du possible. 

 

Je terminerai par ces mots de Jean XXIII. « Où que tu ailles, vas-y avec ton 

cœur ! » Où que le Seigneur vous conduise, chers amis, mettez-y tout votre cœur. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sœur Michèle raconte à l’auditoire le 

cheminement du groupe, depuis l’arrivée de la 

communauté à Ganshoren, jusqu’à ce jour.  

 

 



Puis le coordinateur provincial interroge chacun à son tour. 

 

X, t’engages-tu librement sur le chemin de la promesse ?                       

Veux-tu être membre à part entière de l’association des Salésiens Coopérateurs ?    

Les réponses sont claires: C’est un OUI décidé de chacun aux deux questions.   

 

Jean-François, Nicole et Anne Marie sont à présent invitées à faire leur promesse 

dont voici le texte. 

Dieu notre Père,  

Aujourd’hui, tu m’invites à être témoin de ton Amour pour tous les hommes. 

Avec tous les saints de la famille salésienne connus ou inconnus, avec maman 

Marguerite, tu nous invites à quitter nos lieux de certitudes pour risquer l’aventure de 

l’humble service. 

 

Eclaire ma route, guide mes pas et ouvre mon cœur. 

Rends-moi disponible et bienveillant(e). 

Apprends-moi les notions de service et de responsabilité. 

 

Inspiré(e) par le zèle infatigable de Jean Bosco et de Marie-Dominique, dans la 

confiance et dans la joie, 

Je m’engage aujourd’hui à vivre le Projet évangélique de l’Association des Salésiens 

Coopérateurs, à savoir :  

 

• Etre un(e) fidèle disciple du Christ dans l’Eglise catholique et dans le monde ; 

• Travailler à ton Règne, spécialement pour la promotion et le salut des jeunes ; 

• Approfondir l’esprit salésien et en témoigner ; 

• Collaborer, avec la Famille salésienne, aux initiatives apostoliques de l’Eglise locale. 

• Prendre une part active dans les projets de l’Association et de la Famille salésienne. 

 

Fortifié(e) par l’Esprit que Tu as promis, et soutenu(e) par Marie, je pourrai alors 

accompagner ceux que tu me confies dans leur cheminement vers Toi. 

Amen 

 

 Applaudissements. La célébration se poursuit dans la joie, après la remise du pins de 

Don Bosco, de la carte d’identité du Coopérateur et de l’acte de promesse de vie salésienne, 

signé par le père Daniel, Provincial SDB, par Sœur Bénédicte, Provinciale FMA, et par Pierre, 

coordinateur des Salésiens Coopérateurs de Belgique Sud.  

 



 Après la célébration, il y a lieu de prononcer le mot le plus utilisé dans la phraséologie 

salésienne : Merci. C’est Nicole qui parle au nom des trois. 

 

J'ai enfin l'occasion, au nom d'Anne-Marie et de Jean-François, de dire le mot le plus 

prononcé dans la famille salésienne : MERCI. 

 

Je voudrais remercier particulièrement le père Daniel (qui a fait le voyage de Paris) et 

sœur Bénédicte. Par leur présence attentive, ils montrent combien la présence de laïcs actifs 

au milieu de la famille leur tient à cœur. Et combien ils ont à cœur de développer cette 

intuition de Don Bosco qui a lui-même voulu, dès la première heure, s’entourer de laïcs pour 

coopérer au travail éducatif auprès des jeunes. 

 

Un merci tout particulier à tous les Coopérateurs de Belgique Sud qui nous ont 

encouragés à prendre la route vers la promesse. Je pense au Conseil Provincial, à René Dassy 

qui a supervisé notre formation et qui a accepté d’être le parrain de Jean-François, et à tous 

les Coopérateurs du Centre de Ganshoren. 

 

Nous tenons à remercier chaleureusement toutes les sœurs de Don Bosco, sœur 

Michèle en premier lieu qui est déléguée au sein de notre Centre et qui donne tout son cœur 

pour établir la meilleure relation possible avec les Coopérateurs. C’est en fait toute la 

communauté FMA de Ganshoren qu’il faut remercier, pour son accueil et ses 

encouragements. MERCI aussi à nos sœurs ainées, qui, nous en sommes persuadés, nous 

associent jour après jour dans leurs prières. Merci à la chorale qui nous vient principalement 

de Louvain-la-Neuve. 



 

Un chaleureux MERCI à sœur Stella. Ça vaut bien un bisou. [… aller l’embrasser] Elle 

a été à l’origine de la constitution de notre groupe de Coopérateurs. Sans son action 

efficace, il est probable que nous n’aurions pas été ici ce soir. Elle nous a encouragés, 

formés, invités à connaître Don Bosco, Marie-Dominique et à découvrir, comme des pépites 

d’or, l’essence de leur pédagogie et de leur spiritualité. Merci pour son accompagnement 

pendant toutes ces années, et encore ces derniers jours comme marraine d’Anne-Marie et 

de moi-même. 

 

C’est à toute la famille FMA de Belgique Sud que nous devons un immense merci, 

pour votre accueil sans calcul, pour vos sourires même quand ça va moins bien, pour les 

moments de fête. Vous êtes notre seconde famille. Je pense ne trahir personne en affirmant 

combien nous serions désemparés si nous n’étions plus accueillis demain dans votre famille. 

 

Enfin merci à vous tous qui êtes ici ce soir. Merci pour votre présence, qui est 

témoignage. 

Il est temps à présent de vous inviter tous à partager après cette célébration le verre 

de l'amitié et puis de goûter aux quelques denrées périssables, qui ont été préparées par 

quelques-uns d’entre nous. 

  

La fête s’est poursuivie comme il se doit : à la salésienne. 

  Un peu plus tard, les sœurs (une dizaine d’entre elles sont montées sur scène, pour le 

plus grand plaisir de tous. Ah oui, j’oubliais : Tous les Centres Coops de Belgique Sud étaient 

représentés. 

 Merci, merci. Encore mille mercis à chacun.  

Pierre, SC, coordinateur Belgique Sud.  

 

 

 


